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Cahier politique 09

Le Code de la solidarité
Rendre la fraternité effective

CODE

Donner une forme juridique aux conditions d’effectivité de la
fraternité.
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Ouverture
Si la fraternité doit devenir effective, elle a besoin de formes juridiques. Les valeurs
seules ne suffisent pas. Les bonnes volontés seules ne suffisent pas. Les dispositifs
existants peuvent aider, mais ils ne garantissent pas toujours que la personne
vulnérable soit réellement entourée, défendue, accompagnée et suivie dans le temps.
C’est pourquoi Dediĉi propose d’ouvrir le chantier d’un Code de la solidarité.

Ce que le Code ne serait pas
Le Code de la solidarité ne serait pas un texte destiné à remplacer tous les droits
existants. Il ne viendrait pas annuler le droit de l’action sociale, le droit de la santé, la
protection juridique, les droits des personnes handicapées, les politiques du grand âge
ou les compétences des collectivités. Il viendrait plutôt donner une architecture
commune : comment les acteurs doivent-ils s’organiser autour d’une personne
vulnérable pour que les droits déjà proclamés deviennent réellement accessibles ?

Ce qu’il devrait garantir
Un tel Code pourrait affirmer qu’aucune personne impliquée dans une situation de
vulnérabilité durable ou complexe ne doit rester seule face à sa vie, seule face aux
institutions, seule face aux décisions, seule face aux ruptures de parcours. Il pourrait
reconnaître la nécessité d’un cercle de personnes de confiance, d’une famille sociale
étendue, d’une vigilance, d’un rôle de défense, d’un rôle de continuité, d’un accès aux
compensations et d’un soutien institutionnel.

Des obligations d’organisation
L’enjeu n’est pas seulement de créer des droits individuels supplémentaires. Il est de
créer des obligations d’organisation. Lorsqu’une situation est connue, qui doit vérifier
que la personne est entourée ? Qui doit aider à constituer ou renforcer le cercle ? Qui
doit soutenir les proches ? Qui doit relancer si plus personne ne tient le fil ? Qui doit
arbitrer, médiatiser ou protéger lorsque les rôles se confondent ou se disputent ?

Le droit comme soutien de la relation
Le Code de la solidarité devrait éviter deux dangers : laisser la fraternité au hasard ou
la transformer en procédure froide. Son rôle serait de soutenir la relation, non de
l’étouffer. Il devrait reconnaître les personnes physiques, les cercles, les proches, les
associations, les professionnels et les institutions comme les éléments d’une même
architecture autour de la personne.

Conclusion
Un Code de la solidarité serait une manière de dire que la fraternité n’est pas
seulement une valeur morale. Elle est une responsabilité publique. Elle mérite des
garanties, des obligations, des recours, des méthodes et des cadres. Elle mérite d’être
organisée pour durer.

Phrase de synthèse
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Le Code de la solidarité donnerait à la fraternité les garanties
juridiques nécessaires pour ne pas rester une simple intention.


